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Domprel – Cimetière communal
Opération préventive de diagnostic (2010)
David Billoin
1 Le diagnostic réalisé en amont du projet d’extension du cimetière de Domprel (Doubs) a
permis de reconnaître les vestiges de l’ancienne église Saint-Martin, abandonnée au
XVIIIe s. et reconstruite au centre du village actuel.
2 Hormis son emplacement remarquable, au point culminant d’une colline en bordure de
falaise offrant un large panorama sur le paysage alentour, cette église est restée des
plus méconnues, puisqu’elle n’apparaît qu’en filigrane à l’occasion de correspondances
et  de  suppliques  justifiant  son  transfert.  On  ignore  donc  pratiquement  tout  de  cet
édifice  cultuel  et  notamment  son  origine.  Du  point  de  vue  iconographique,  elle
n’apparaît que sur un plan aquarellé retrouvé dans des archives privées.
3 Les  vestiges  de  cette  église  sont  apparus  en position affleurante  en limite  nord du
cimetière actuel, marquée par quelques monuments funéraires les plus anciens et un
édicule.  Orientées est-ouest,  les  maçonneries révèlent un plan rectangulaire à  large
chevet plat débordant de 10 x 22,50 m, auquel s’accole une construction plus récente
qui correspond peut-être à une sacristie. Un mur de clôture probable est identifié plus à
l’est. L’entrée, centrée sur le portail ouest, est marquée par une marche et un seuil en
calcaire, alors que les sols intérieurs sont pourvus de grandes dalles calcaires, certaines
ayant  été  récupérées  – en  particulier  des  pierres  tombales  de  prêtres –  pour  être
intégrées dans le pavage de la nouvelle église. Brisée, une de ces dalles en place, à la
jonction du cœur et de la nef, porte un décor de fleur-de-lysée. Les fondations d’un
autel  accolé  au  mur  d’épaulement  de  la  nef  et  les  piles  de  voûtement  du  cœur
témoignent du bon état de conservation de cet édifice à fonction funéraire. En effet, des
sépultures  sont  identifiées  à  l’intérieur  comme  à  l’extérieur  de  l’édifice,  selon  une
densité  importante.  Certaines  de  ces  inhumations  sont  recoupées  par  les  murs  du
portail et du chevet et attestent un cimetière antérieur.
4 Un seul état de construction est reconnu à ce stade et l’occupation peut être datée des
XVe-XVIe s.  d’après  les  nombreuses  monnaies  recueillies  qui  constituent  les  seuls
éléments  chronologiques  pertinents.  La  plus  récente  d’entre  elles,  un  cinq  sol  de
l’atelier de Strasbourg au millésime de 1704, correspond à la période d’abandon de cet
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édifice  religieux.  Du  point  de  vue  architectural,  le  plan  rectangulaire  à  abside
charpentée est difficilement datable. Il est attesté dès le VIIe s., comme à l’église Saint-
Pierre de Saint-Ursanne (Suisse),  et  au XIIe s.  avec une voûte sur le  cœur,  comme à
l’église Notre-Dame de Saint-Claude (Jura), voire au-delà dans les XIIIe-XIVe s.
5 Deux datations radiocarbone, réalisées sur les ossements de tombes antérieures, offrent
deux pics probables des années 1158 pour l’une (Sp. 22) et 1183 (Sp. 13) pour l’autre.
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